
Jeudi soir, la cathédrale de
Mende affichait complet pour
le concert donné par le
Choeur de Lozère, l’ensemble
polyphonique de Mende,
25 musiciens de l’orchestre
Res Facta et quatre solistes :
Kamala Stroup-Rocher (sopra-
no), Fabienne Hubert (alto),
Christophe Einhorn (tenor)
et Mario Hacquart (baryton).
Cette année, sous la baguette
de Marie-Claude Chevalier, ils

ont proposé au public, le Mes-
sie de Haendel, une oeuvre
composée en 1741.

Après le Te Deum de Ber-
lioz, l’an passé, le Choeur de
Lozère, constitué d’une
soixantaine de chanteurs, a ra-
vi le public qui attend déjà
avec impatience, le concert
proposé l’an prochain.

Que va nous faire découvrir
le Choeur de Lozère ? Patien-
ce ! ●

R A P P E L

➜ Alors qu’il était en
apprentissage pâtisserie
au Ritz, Julien Chabert a
intégré la fondation
Paul Bocuse

Quelques jours de repos et Ju-
lien Chabert en profite pour
venir se ressourcer en Lozère.
Loin de l’air parisien, il appré-
cie de retrouver ses marques,
son petit monde canourguais.
Entre deux, il a accepté de fai-
re le bilan de son année. Une
année de transition, capitale
pour lui. Après l’école, le tra-
vail… Pas facile au début
mais le Lozérien a su s’armer
de patience et de force pour
faire sa place.

Tout a commencé en août
dernier. Julien Chabert s’est
envolé direction Paris pour in-
tégrer l’un des palaces les
plus côtés de France : le Ritz.
Seul objectif : son apprentissa-
ge pâtisserie. Très vite, Julien
découvre le travail aux côtés
du célèbre Michel Roth. Le
nom qui l’a tant fait rêver. Il
s’est vite rendu compte que la
cuisine là-bas n’avait rien à
voir avec ce qu’il avait fait jus-
qu’à présent. « Comme par-
tout, il y a du bon et du mau-
vais », raconte t-il. « Évidem-
ment, un apprentissage au
Ritz, c’est une chance. J’ai
énormément appris. Le bilan
ne peut être que positif. Ce se-
rait cracher dans la soupe
que de dire le contraire ».

Mais cela n’a pas été tous les
jours facile. « Il a fallu s’adap-
ter. Le plus dur, je crois que
cela a été le travail. On était
très nombreux en cuisine.
Alors parfois, c’était difficile.
Le vrai plus de cette aventu-
re, c’est la rigueur avec laquel-
le on m’a appris à tra-
vailler. »

Le 28 août, Julien quittera
Michel Roth pour rejoindre un
autre haut lieu de la gastrono-

mie parisienne, le restaurant
Lasserre. « Je voulais rester
dans la gastronomie mais je
voulais quitter l’hôtellerie. Je
crois que j’ai trouvé un bon
compromis. » Ainsi, il retour-
ne à ses premiers amours : les
cuisines.

Et puis, le restaurant sur-
nommé "au toit ouvert" pré-
sente un autre avantage pour
le jeune canourguais :
« Là-bas, je vais retrouver un
autre grand nom de la gastro-
nomie française : le chef
Jean-Louis Nomicos ». Le
chef a pris les commandes
des cuisines après le décès de
René Lasserre. Depuis, sa ré-
putation n’est plus à faire.

Après avoir participé au
concours des meilleurs ap-
prentis cuisiniers de France, il
a reçu une autre bonne nouvel-
le. Julien Chabert fait désor-
mais partie de la fondation
Paul Bocuse. Une aubaine,
tout simplement. « C’est une
chance formidable. Là, je
vais partir chez Lasserre
mais la fondation c’est un
plus incontestable », raconte
t-il. En effet, cette entente va
lui permettre d’être parrainé
par un grand chef cuisinier
pendant trois ans.

Voilà ce qui explique sûre-
ment le fait que Julien ne se
soit pas fait prier pour accep-
ter l’invitation à Écully (Rhô-

ne) en juin dernier. Là-bas, il a
rencontré le célèbre chef qui
lui a remis, entre autres, une
veste brodée à son nom. Une
veste que Julien arbore avec
fierté. Et pour cause, elle sym-
bolise beaucoup : aujourd’hui,
il fait partie de cette grande fa-
mille.

Ainsi, à 19 ans, il est mem-
bre de ce noyau de jeunes pro-
metteurs. Dès la rentrée, il
pourra aligner les célèbres Mi-
chel Roth, Paul Bocuse, René
Lasserre et Jean-Louis Nomi-
cos sur son curriculum vitae.
Nul doute que l’avenir lui ré-
serve encore de belles surpri-
ses. ●

Marion ANIEL

L’alto Fabienne Hubert accompagné par l’orchestre Res Facta.

À 19 ans, le jeune canourguais a un bel avenir devant lui.

Concert Succès du "Messie"
de Haendel à la cathédrale

Gastronomie Julien Chabert
continue chez les grands
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« Faire partie
de la fondation
Paul Bocuse est

un immense
privilège »

FAITS DIVERS

Mende Plus de peur que de mal
dans le quartier du Mazel
Hier, nous relations un accident de la circulation survenu dans le
quartier du Mazel à Mende et dans lequel nous annonçions que
trois piétons avaient été renversés par une automobiliste qui
avait perdu le contrôle de son véhicule. Il s’agit là d’une erreur de
communication. Il y a bien eu trois blessés dans cet accident
mais tous les trois étaient dans le véhicule mis en cause. La
conductrice a perdu, en effet, le contrôle de sa voiture et a percu-
té un mur. Les trois occupants, deux adultes et un enfant, ont été
ensuite conduits par les pompiers au centre hospitalier de Men-
de pour des examens de routine. Plus de peur que de mal, les
trois personnes sont sorties de l’hôpital sans certificat médical.

Il agresse une femme avec
une pierre et la blesse à la tête
Dans la nuit de dimanche à lundi dernier, à Mende, un homme
s’est introduit au centre d’accueil Yvonne Malzac dans la cham-
bre d’une des pensionnaires et l’a agressée en lui assénant un
coup de pierre à la tête. Mercredi, une information judiciaire a
été ouverte et un homme a été interpellé.
Placé en garde à vue, il a ensuite été incarcéré à la prison de Men-
de où il a été placé en détention provisoire. Le présumé coupa-
ble était connu pour avoir des troubles du comportement à ten-
dance violente, mais il n’avait jamais fait parler de lui dans ce
sens. Il sera présenté devant le tribunal de Mende prochaine-
ment.
Selon les premiers éléments, l’homme en question aurait ramas-
sé une pierre sur les bords du Lot. Il aurait ensuite erré dans les
rues de la ville avant de se rendre au centre Yvonne Malzac. C’est
là qu’il aurait ouvert au hasard une porte et trouvé sa victime
avec qui il aurait discuté un moment avant de la frapper.

Place Volterra Une tentative
de cambriolage au Tipaza
Une tentative de cambriolage a eu lieu dans la rue de l’ancienne
maison consulaire à Mende, dans un couloir commun, et dans le-
quel le restaurant le Tipaza entrepose du matériel, notamment
des chaises de terrasse en plastique. Le restaurant le Tipaza est
situé place Voltera dans le centre-ville mendois. L’auteur présu-
mé a été interpellé et placé en garde à vue.
Il avait commencé à détruire la porte d’entrée de ce local com-
mun à grand coup de plaque de canalisation en fonte.

L’orage de grêle a occasionné
des dégâts en ville
Jeudi soir, vers 19 h 30, un gros orage de pluie puis de grêle s’est
abattu sur la commune de Mende et ses environs. De nombreux
automobilistes ont alors tenté de trouver refuge sous les ponts et
autres abris de fortune.
La végétation n’a pas été épargnée, mais de nombreux véhicules
et quelques toitures ont été marquées par des grêlons de belle
taille. Des concessionnaires ont eux aussi vu leurs véhicules en
exposition abîmés par cet impressionnant orage.

Un appartement visité pendant
le festival de Mende-Chanac
La police a interpellé un individu soupçonné d’être l’auteur du
cambriolage d’un appartement à Mende, qui a eu lieu pendant
le festival de Mende-Chanac. Faute d’éléments, les policiers ont
été contraints de libérer la personne qui avait été interpellée et
qui correspondait à un signalement fourni aux enquêteurs.
L’auteur présumé des faits a pu semble-t-il prouvait qu’il était à
Chanac alors que le cambriolage a eu lieu à Mende.
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